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Cet Hôpital était nécessaire...il est terminé. Il doit vivre, il 
doit se développer. C’est le tronc, l'ente sur laquelle le promoteur, 
s’il est bien secondé, et si on saisit bien l’importance de son œuvre, 
le promoteur dis-je, pourra greffer suivant un plan bien déterminé 
les éléments qui en compléteront l'organisation, et feront de cet 
hôpital le centre le mieux outillé pour la guérison et l'enrayement 
de la tuberculose.

** *
Et je ne crois pas avoir commis une digression trop inoppor­

tune en vous disant quelques mots sur l'hospitalisation du tubercu­
leux, de vous avoir parlé de cet hôpital Laval dont nous sommes 
si fiers et des artisans les plus dévoués à sa réalisation. Ceux-là 
n’ont pas été des destructeurs, sacrifiant à la crainte ou à la fan­
taisie, nides défaitistes en face de l’adversité. Que votre ligue se 
les rappelle aux mauvais jours: œuvres et ouvriers sont des mo­
dèles à imiter.
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UNE ECTOPIE CARDIAQUE

J. H. LALIBERTÉ, M. D.

La malade qui fait le sujet de cette observation est entrée à 
l'Hôpital pour une arthrite au genou gauche. Le soupçon d’une 
cause rhumatismale de cette lésion nous permit naturellement de 
faire enquête sur l’état du cœur et c'est ainsi que nous avons dé­
couvert cette ectopie cardiaque qui se lit comme suit.
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